
Albe t de alkr 
(1 7081 777) 

Pendant ce mois de mars, 
La Poste met en vente un 
timbre de 0.85 en l'honneur 
d'un Suisse trs connu, 
Albrecht von Haller (Albert 
de Haller). En lisant le texte 
ci-dessous, vous pourrez 
bientöt expliquer les trois 
ombres du dessin. Mais en 
quoi ce timbre concerne-t-il 
notre rgion? Pour le savoir, 
regardez bien la photo de 
cette plaque commmora- 
tive prise dans la rgion! 

© Die Post 

Dbut 1200, Gournoens-le-Jux est l'apanage de Guillaurne de Gou- 
rnons, dit le Roux. Une fois la seigneurie cle Gournons drnembre au 
XIIIe sii©le, Gournoens-le-Jux forma une seigneurie distincte. Gou- 
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moens-ie-Jux fit partie du bailliage commun d'Orbe et Echallens de 1476 
ä 1798. Propri&6 successive du duc de Savoie Amd& VIII (qui devien- 
dra pape sous le nom de Felix V), puis de Louis de Savoie, cette seigneu- 
ne revient en 1447 ö Franois de Goumoens-la-ViIle, seigneur de Bioley- 
Magnoux. Eile restera dans la familie durant deux saicles et passera par 
diverses mains, avant d'aboutir Albert de Haller. 

Citons entre autres Jean de Vuillermin (ou de Willermin) de Morges, nh 
en 1578, seigneur de Montricher et Goumons-Je-Jux qui hpouse en 1619 
Jacqueline de Goumons, fille de Pierre de Goumons et de Franoise de 
Beaufort. Puis Jean-Rodolphe de Willermin (ou de Vuillermin, ou de 
Vuilliermin), n vers 1670, mort en 1748, baron de Montricher, seigneur 
de Daillens et Goumons-le-Jux qui hpouse en 1720 Franoise Louise de 
Gingiris (qui Iui apporte la seigneurie d'Eclhpens). Sans h&itier, il ldgua 
ses biens ä ses petits-neveux Steiger. De Haller acquit ainsi la seigneurie 
de Goumoens-le-Jux avec Je village d'Eclagnens en 1764 (grhce ä son 
ami 1' avoyer Isaak Steiger - de la famille hhritihre? - ?) et prit le nom dc 
De Haller de Goumoins. 

Maintenant que nous comprenons pourquoi cc timbre nous int&esse 
indirectement, essayons de mieux connaitre ce nouveau seigneur de 
Goumoens-le-Jux. 

Mdecin et botaniste 
N ä Beme en 1708, Haller fit des htudes dc mddecine d'abord ä Tübin- 

gen, puis h Leyde (Pays-Bas) avec des stagcs cn Angleterre ct ä Paris, et 
suivit des cours dc mathhmatiqucs donns par lc clhbrc Jean Bernoulli ii 

Bhlc. 11 cxera ensuitc la mdecine ä Bernc dc 1729 ä 1736 et publia ses 
premiers cahiers d'anatomie et de botanique. En 1736, Haller fut nomm 
profcsseur d'anatomie, dc botanique et dc chirurgie ö la nouvellc univcr- 
sitd dc Göttingen, oü il resta jusqu'cn 1753. En 1742, ii publia un traiai 
complet sur Ja Ilore suissc ct fut bientöt considrh commc 1' un des plus 
grands botanistes et le principal adversairc dc Ja nouvelle nomenciature 
dc Linnö. 

En anatomie, ii &udia surtout le aiseau art&icl du corps humain ct 
publia un ouvrage dc aifrcncc cn la matiörc. Ccpendant, la scicncc des 
fonctions des ötrcs humains, la physiologie, l'intressait avant tout. 11 &ait 
convaincu quc, pour en savoir plus sur les fonctions vitales des organes, ii 
fallait mieux ötudier les corps vivants. Haller fut donc Je premier, t la fin 
des anncs 1740, ä cffectuer systhmatiqucment des sries d'essais ciblds, 
menhs ü grande &helle sur les animaux. A une hpoquc oü on parlait sur- 

tout d'humeurs, ses rdsultats bouleversrcnt la mddecine en prouvant que 
le corps n'ötait pas - comme Von croyait - une machine passive animöc 
par l'äme, mais un organisme actif rhagissant ä des stimuli. 

En reconnaissance pour ses travaux scientifiques, Haller se vit anoblir 
(von Haller) par l'empereur Fran9ois 1r en 1749. Son admission dans les 
principales socihths dc savants et 
acadmies europennes fut le signe 
dc son autoriai auprs du monde 
scientifique. 

Parallölement ses nombreuses 
activitbs scientifiques et littdraires, dc Haller btait aidacteur en chef des 
Göttin gischen Gelehrten Anzeigen, la prernibre revue scientifiquc dc 
langue allernande pour laquelle ii rddigea pas moins dc 9000 comptes- 
rendus entre 1747 et 1777. 

Homme politique 
En döpit dc sa renommbe internationale comme scicntifique, dc Haller 

ne fut jamais trhs heurcux ö Göttingen. Ii y perdit sa prcmi&e, puis sa 
dcuxime femme, ainsi que trois enfants en bas öge. En plus, les disputes 
qui 1 opposalent avec des collegues universitaires ainsi quc 1 cloignement 
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dc ses amis bernois finirent par Iui peser. Dans l'espoir dc faire une car- 

raire politique et aussi en vue d'assurer l'avenir dc sa familie Berne, dc 
Haller (qui avait ete admis au Grand Conseil bemois des 1745 alors qu ii 
&ait encore ä l'&ranger!) rentra au pays en 1753. 

Secrtaire de de Haller 

Aprs avoir assum pendant quelques; annes la charge de Rathausam- 
mann, charge modeste mais qui facilitait l'accs t dc plus hautes fonctions, 
de Haller fut nommd directeur des salinas dc Bex, dans la partie franco- 
phone du canton dc Bcmc. Dc retour ä Bcrnc cn 1764, il fut un membre 
minent dc divers organes politiques comme la Commission d'conomic 

et le Conscil dc santd. En tant que magistrat «&laiai», auteur dc traits 
d'importancc fondamcntale (herbacdcs, cdrdales, pizootics) ct prsident 
dc la Socihtd dconomique dc Bernc, dc Haller fut l'un des personnages clds 
du mouvement dc rforme patriotiquc et conomique ä Bcrnc. 

Un litt&aire et r&lacteur d'article 
Homme compiet, il sc fit aussi rcmarqucr par ses pomcs rasscmbls 

sous ic titrc Versuch Schweizerischer Gedichten (1732). Cc pctit rccucil 
qui comprcnait un pomc d'amour profondmcnt iyrique (Doris) ouvrait 
unc voie nouvcllc dans la description dc i'homme et dc la nature (Lcs 
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Alpes) et devint le mod1e d'une posie didactique et philosophique pour 
la gn&ation suivante. Haller &ait d'ailleurs le pote de languc allemande 
le plus Iu dans les annes 1730 ä 1740. 

Malgr ses charges politiques, il continua d'entretcnir une vaste corres- 
pondance avec des savants de l'Europe entire. De cet &hange pisto- 
laire, il reste aujourd'hui 3700 lettres ciritcs dc sa plume et 13300 lettres 
cnvoyes par 1200 correspondants. 

Sans relöche, il poursuivit ses travaux scientifiques, intensifiant les 
recherches embryologiques qu'il avait commcnc&s Göttingen. 11 publia 
ses principaux ouvrages sur le dveloppement des embryons de poulets en 
1758 et 1767. Son ceuvre majeure, Elementa physiologiae corporis 
humani, parut en huit volumes tout au long d'une dizaine d'annes (de 
1757 1766) et resta jusqu'au XIX sicle l'ouvrage dc rfrence en phy- 
siologie. 

II prsenta aussi ses idhes sur l'anatomie et la physiologie un plus 
large public dans 200 articles dc l'Encyclopdie d'Yverdon et dans les 
tomes supp1mentaires dc 1'Encyclopedie de Paris. 

En 1768, ii publia une deuxime edition largement compl&& dc son 
trait sur la flore suisse. Loin des grands centres du monde savant, ii se 
constitua une imposante bibliothque qui comprenait plus dc 23'OOO titres 
ayant trait it la mdecine, ii la botanique et aux sciences naturelles. 

Dc Haller consacra les dix demires ann&s dc sa vic notamment ä 
tion dc bibliographies critiques dc botanique, d'anatomie, dc physiologie, 
dc chirurgie et dc mdccine pratique. 11 commenta quelque 50000 ouvrages 
concernant tous les domaincs dc la mdecinc et prscnt6s dans dix volumcs. 
En outre, il est l'autcur dc trois romans sur les diff&entes fomics d'Etat et 
dc cahicrs rcligieux contrc Ics libres-penscurs, en particulier Voltaire. Dc 
Haller a peut-&re v&u la plus grande satisfaction dc sa vie en juillet 1777, 
six mois avant sa mort, lorsquc l'cmpereur Joscph II, voyageant alors inco- 
gnito ö travers l'Europe, refusa dc s'arr&er ii Femey pour voir Voltaire, pr- 
frant rcndrc Visite au savant bemois dans ses appartements. 

Pour conclure 
Voilö termin le rapide portrait d'un hommc aux mille facettcs et quali- 

ts. 11 est rare dc voir, dc nos jours, des saVants humanistes touchant ainsi 
dc nombreux domaines; les connaissances actuclles dcmandent dc plus 

en plus dc spcialisation. Par leur ouVcrture, ils pouvaient VOir un sujet 
sous plusicurs clairages. C'cst cc que montre ic timbrc; la premirc 
ombre dc dc Haller reprdscnte le corps humain, la deuxime la botaniquc, 
la troisimc l'criture. J'esprc qu'cn Voyant prochainement cc timbre, il 
va vous parler J.-F. Reber 
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Professeur Göttingen 1745. 
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Une fleur qui porte son norn: Oxytropis hauen Flora der Schweiz 1742-1768. 
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